MP PTS VITE EE ST 2e 


FRE DE e 

re (1°. 

à, 2 L Lab 2 1. 

LEE TIREUR Een 
Mes + OA , =F À 


k Ê RES He. 
Le AS Ta LP CE 


es 


ses 


ne La 
ER ° 


Ÿ 
RE 
L TR ELEE $ 


3h 


de 


, 


Axes 
ACT: ES 
Ent 


PS 
TES 


(l 
NET es 
ST. 


|: PAR 


H.LE LÉAP — J. BAUDRILLARD 


Avec la collaboration de 


Maurice KUHN et René OZOUF 


# 


F, à . 


e 


je 


si LIBRAIRIE 


 DELAGRAVE .15,rue Soufflot, PARIS. 


$ 
EUTIE L , « = 
2 Er ‘: 1 Sr LA « 
£ w 


+" L 
j 
n 


“ue 
5 tr 
We 


“ 


| 


_ chetnin de fers 


Un enseignement donnant une grande place à a! 
géographie nn, est le soul qui convisnne au 
éafants de 6 à Sas, à qui sadrasse cet ouvroge. On 
fera remarquer Hs rer tes Îles nlus ordinaires, 
les princigant accidents du 401. Ga observera, sur 
le terrain, des objets, qui, per analogie, expliqueront 
les termes géographiques. La séographie locale prépa- 
rera la géographie générais ct ln méthodé d'ensei- 


UX 


gnement restera intuitive et descrigtive. 


Ces re scormmendations nesoni jamais perdues de vue 
spac les ,muilres, otl'examen des réalités concrètes, sous 
letrdirection a,donneloujotrelie -uàad'excellenteslegons. | 


Ainsi, n'est aière de localités un l'on ne puisse mon- 


trér aux élèves ne source el un cours d'eau, Où uiilisest 


ce dernier pour faire distinguer le sens du courant, Lu 
rive droite el la rive ganehe, On montrera le travail du 
ruisseau, fdestraction d'une rive, atlerrissements sur 
l'autre}, son injinence sur ta végétation, Quelquefois, un 
ujlluent el un confluent s'ofjriront à l'obsérvation, 


On pourra faire constater les différences entre le village 
natal el la ville vaisine; entre un sentier, due route, un 
on conduira les enfants au marché, à la 
feire; on leur donnera une idée de la production agricole 


” et de la production industrielle par une visite chez le 


guneaillier ou le forgeron; tne aufre, chez l'épicier, 
orientera leur nugination vers les contrées lointaines où 
se récol'ent le riz, le café, le cacao, le coton, ete. 


Dans un pays quelgue peu accidenté, on montrera une 
pente, un sommet, une vallée, peut-être un col. Mais déjà : 
on constatera l'insuffisance de l'analogie et de la com- 
éeraisen pour faire imaginer une raoutagne et surtout 
uue contrée montagneuse; — et la vue d'une mare ou | 
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d'un étang ne suffira pas davantage à faire concevoir 
un 1 de montagne on la mer, Que les maîtres, élevés. 
loin de la mer et de la Haute moniayne, se rappellent 
icur étonnement quand ils se sont trouvés en face de 
ces faits géogra phiques qu'ils avaient po uriant essayé 
d'imaginer. ‘8 


Et quelle attitude prendre à l'égard de beanicoup 
d'expressions qui, évidemment, doivent entrer dans 
le vocabulaire des enfants et dont on ne peut leur: 
donnér ne idée par des comparaisons : les volcans, 
les tremblements de terre, la végétation tropicale, un 
. grand port, ur paquebot, une tempête, une marée, etc? 

L'observalion directe n'est donc pas suflisante et, en 
attencant que le cinéma soit dans toutes les écoles, le 
moment vient vite où l'intuition doit être complétée 
par la Gescriplion, C'est alors Le livre qui, — par un 
texte aussi vivant et suggestif que possible, s'adressant 
à l'imagination, et aidé de bonnes gravures, — intro- 
duira l'enfant dans un monde enchanté, non moins 
amusant que celui où vivent les fées, maïs réel et ac- 
cessible. Les élèves, accompagneront NANSEX au Pôle 
Nord, souffriront ln froid avec lui, suivront les péri- 
péties des ob contre les ours blancs {voir p.5 
de ce livre! ; ou bien se verront dans la forèt vierge 
tropicale peuplée de singes /p. 4 1h OU encorë accom- 
pagueront uné caravane dans le désert, auront soif 
avec elle et goûteront le plaisir de se reposer dans une 
oasis ip 11}; ou enfin, frontaux Pay anoirs s et des 


cet ouvrage É ERA d'en ae 5 ee n où 
gnement, aidant et complétant l'a ac) L 
maitre. prRS FR T. 2 


PRÉFACE : 


Le pré ‘seul ouvrage a été conçu et exécuté dans le même |; 


esprit que ces ainés, de Cours moyen et le Cours élémens 


ciatre, qui ont reçu un si chaud accueil du personnel en. 


sétcnant, 

Les auteurs ont essayé de donner aux enfants, sous la 
forme Ja plus iniéressante et La plus vivante, les noti ons 
éssenticlles de géographie, 

[ls w'ont'pas oublié que les élèves auxquels ils s’adres- 
sent sont tous jeunes, Aussi leur texte, 8ans rien sacrilier 
de In vérité géographique, esl-il de lecture facile et 
simple, 


Il est en outre pittoresque, ct fait appel à l'imagination 


‘et à l'esprit d'observation, 
L'examen le plus superficiel de l'ouvrage permettra de 


“ de reconnaître : 


4 Que ire cartes sont claires, nettes, agréables à l'œil 
Dr Que! les g ravie en coulenrs facilitent 1 "évocation 
Ées seèues qu les out Lips ces mt 


? kb, : 


bien leur DR en vus dü prochain Esges 


3° Que les paysages qui ne des mtabiés 
de faits. géographiques ont été combinés de façon à parier 


à Vimagination d'enfants qui n'ont pas voyagé et dont Ja 


plupart n'ont vu ni la mer, ni des montagnes, ni même ua 
fleuve ; 


40 Que les loctures* sont nombreuses et variées, à-ce 
paint que. l'ensemble de l'ouvrage présente autant de ma- 
tières qu'un lisre de lecture ordinaire. Il augmentera done 
d'une série intéressante los livres de ceite nature, toujours 
insufsants, mêma dans les écoles les mieux dotées! 

59 Que Îles caries, les gravures et le texte sont 
toujours er fuce, recto et verso en regard, 

Les auteurs livrent avec confiance leur ouvrage à Tu 
précialion des maîtres de la jeunesse, Îls reverront, du 
resie, aveo reconnaiseance les chzervations qu'on voudra 


RUE PRE CE —— CRT RE 


LEÇONS PRÉPARATOIRES DE. 


GEOGRAPHIE 


LA FRANCE ET SES COLONIES 
iS CINQ PARTIES DU MONDE 


à l'usage 


". LA PREMIÈRE ANNÉE DU COURS ÉLÉMENTAIRE DES ÉCOLES PRIMAIRES 
ET DES CLASSES ÉLÉMENTAIRES DES LYULES ET COLLÈGES 


PAR 


H, LE LÉAP 


Inspecteur de l'enseignement primaire à Paris 
Ancien Directèur d'Évole Normale 


J. BAUDRILLARD 


Inspecteur de l'enscipnement primaire à Paris 
Läauréal de l'Institut {Prés Halphen: 


avec ia collaboration de 


Maurice KUHN | René OZOUF 


Professeur à l'École Jean-Baptiste-Say à Paris Directeur de l'École Normale de Chartres 


—— 


DEUX CENT QUATRE-VINGT-DIX-HUITIÈME MILLE 


> 


PARIS 
LIBRAIRIE DELAGRAVE 


15, RuE Sourrior, 15 
1334 


Notions préliminaires 


RS pa la réunion des terres, d'aulre part, constilue 


FRANCE 


Échelle 1:13.500.006. 


——— 


Voushabilez unecommune. 
La Géographie. À côté de votre commune, il 
7 | en est d'autres dont la réu- 
nion consfitue volre canton. Un certain nombre 
de cantons forment votre arrondissement. Plu- 
sieurs arrondissements font votre département 
dont vous savez tous le nom. La France, notre 
palrie, comprend 59 départements. 


Mas, aulour de la France, 1l v a d’autres pays 
dont vous avez entendu les noms : l'Angleterre, 
la Belgique, l'Allemagne, l'Italie, l'Espagne, et 
beaucoup d'autres dans lesquels, sauvent, on ne 
peut aller sans traverser, sur des navires, de 
orandes élendues d'eau salée qu'on appelle les 
céans ct les mers. 


La réunion des Océans et des mers, d'une 


LE 


a Terre. 
La géographie éludie la Terre. 


Vous venez de voir que votre 
La Terre.| couvune natale est toute pelle par 
Ete. à » rapport À la Terré entière. 


La Terre est ronde comine une boule, 

Mais quelle gigantesque boule elle fait! 

Elle a 49000 kilomètres de lour! 40000 fois 
la dislance qui sépare deux de ces grandes 
bornes que vous voyez sur les routes | 

Vous failes-vous une ilée d'une pareille lon- 
eueur? Vos petites jambes, non sans fatigue, 
mellent un quart d'heure à parcourir un kilo- 
mètre, Eh bien, si vous pouviez marcher sans 
le moindre arrêt, nuit et jour, en vous abstenani 
de boire, de manger, de dormir, il vous faudrait 
pour faire, à pied, le lour de la terre, 40 O0 
quarts d'heure, c'est-à-dire 10 000 heures, — 413 


Ljours, — 13 mois et 18 jours, — plus d'un an. 


Eu utilisant les chemins de fer el les navires, 
il faut cénquante jours environ pour faire le tour 
du monde. | 


. Quel que soit le 

Les Mouvements oint de la terre qu'ils 

de la Terre. Lébitente les hommés 

| voient le ciel bleu au- 

dessus de leur tête: la ferre ne s'appuie done. 

sur rien. Elle folle dans l'espace, un peu à la 

manière des bulles de savon que les enlanls. 
s'amusent à faire avec une pipe. 

Elle vous parait immobile, mais, en réalilé, 
elle tourne sur elle-même et autour du soleil. 
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1° Elle tourne sur elle-même et fait un tour 
complet en un jour on 24 heures. 

Vous pouvez faire un tour sur vous- -ÈME en 
“quelques secondes ; i: est vrai que vous n'avez pas 
40000 kilomètres ds circontérence. 


2° La Terre lourne en méme temps autour du 
soleil, et, pour faire un tour complet, il lui faut 
309 jours, c est-à-(lire une année. 
Il vous est facile de vous représen ler ce double 
mouvement : lancez votre toupie sur un soi um. 
_ Elle lournera sur 
elle-même en 
rontlant. Mais en 
mèmetemnps,elle 
 dessincra sur Île 
sol un rond. Si, 
au nulleu de ce 
rond,vous placez 
une lampe, celle 
lampe représen- 
lera Le soleil, ct 
la loupe repré- 
sentera la terre. 
Vous verrez, 
“quan vous serez plus, £ grands, qu'en tournant sur 
elle-même, la Lerre produit le jour et la nuit et 
“que les changements de saisons sont dus à Ti 
| 


LA TOUPIE RÉPRLSENTE LA TERRE. 


mouvement autour du soleil, 

_ ya quatre saisons : 

à Le printemps, qui fait t pousser les feuilles et les 
e eurs aux arbres ; 

L'été, quifaitmürir nos moissons et duranl lequel 
vous avez bien chaud: 

à L'automne, saison dé LB chute des feuilles, des 
be hrouillarde et des premiers froids ; 


L'hiner, qui amène la neige, la glace. C'est la sai- 
son les jours très courts el des nuits très lonvucs. 


On dit que l soleil apparait 
le malin à Vest on levant ou 
orient, qu'il disparait à l'ouvst 
( ou couchant ; qu'il ne se montre 
| ais au nord ; qu'ilse trouve, ‘quand midi sonne, 
ni ans Ja direction du sud ou midi. 

2 Les ou levant, l'ouest on couchant. le nord. 
le sud on midi sont quatre points-du ciel que l'on 
appelle points cardinaux. 

Les girouettes indiquent la direction des quatre 


points cardinaux, À l'extrémité de leurs bras, 


Les Points 
4 cardinaux. 


vous voyez les lettres E, 0, N,S$, qui signifient 
Est, Ouest, Nord, Sud. Sur la figure, le coq du 


Sommet A la girouelte est tourné vers l'est et le 


UXE GIMROUEITE. 


Prés de l'ecole, sur la place, Petit-deun, guülé par son maitre, 
apprend à s'orienter, Agrés avnr bien regardé Le girouttie, il 
s'est placé face au nord, les deur bras étendus, à droite vers l'est, 
tt gauche vers l'ouest. Le sud eat derrière PTS | 


pelil garcon qui s'oriente tend son bras droil vers 
l'est également. 


Quand vous cherchez la direction des quatre 
points cardinaux, on dit donc que vous vous 
orientez. Vous cherchez en eflet lorient. 

S'orienter n'est pas chose dificile. Mellez-vous, 
le malin, en face du soleil: l'est se trouve alors 
droit devant vous, l'ouest derriëre vous, le nord 
est à votre gauche, le sud à votre droite. 


Sur les cartes, qui sont des images représentant 
la terre où des parties de la terre, le nord est en 
haut, le midi en bas, l'ouest à gauche, l'est à 


droite. 


RÉSUMÉ 


La Terre est ronde comme une boule qui aurait 
40 000 kilomètres de tour. 

Elle tourne sur elle-même enunjour de 24 heures. 

Elle tourne autour du Soleil en 365 jours 

Il y a quatre points cardinaux : l'est ou orient 


ou levant. lowest ou couchant, le nord ou 


septentrion, le sud ou midi, 


TA 


LECTURES 


L Le Tour du monde. — Quand vous serez plus grande 
vous lirez, avec beaucoup de plaisir, uns histoire de Jules Verne, 
Le Tour du monde en SU jours. 

Le voyage extraurdinaire que son héros, Philéas Fogg, ne 
réussit à accomplir qu'au milieu des difieullés el des aventures, 
peul se faire aujourd'hui facilement en 50 ou 60 jours, grâce aux 
chemins de fer el aux navires à vapeur el bien plus rapidement 
encore en ballon drigeable Len aéroplane, 

Mais, autrefois, les avions n'existaient has et la navigation 
était difficile &l dangereuse. Ce n'est qu'au commencement du 
xvie siècle, il y a quatre cents ans, peu dé temps après ia décou- 
vue de l'Amérique 
pur Christophe Colaub, 
qu'un navisateur, Ha- 
gellen, congut le projet 
dé faire le Tour du monde 
Pa Tel. 

Hpartild' Espagne. Il 
lraversa l'océan Atlan- 
tique et longes l'Amé- 
rique du sud, I fut 
oblisé de passer un 
hiver terrible sur ses 
navires qui élaient pris 
duns es glaces. 
müinlint son équipage 
dans Pobéissanee que 
par sa grande fermeté, 
Au printemps de l'année 
suivante, il entra, par 
un détroit auqu:l on 4 
donné son nom, daus un 
océan plus grand cacure 
que l'océan Atluntique, 
1 l'appcla l'océan Pa- 
cifique, nom quil à 
gardé depuis, parec qu'il 
n'eut à y subir aucune 
temple. I mourut avant 
la fin de son vovage, 
dans un contbal contre les habitants des iles Philippines. Son 
lieutenant ramena en Espagne les restes de l'expidition, Le 
lour du monde élait fait, I n'avait pas duré moins de trois ans! 


Il. La leçon de géographie de Petit-Jean — Petit- 
Jean venait d'apprendre que la terre tourne autour du 
soleil. 

[ne revenait pas de sa surprise TT avait loujours cru que 
eélait le soleil qui tournait aulour de la terre, Ne parailal pas 
fout petit dans le ciel ? Ne s'y déplace-l-il pas, puisque le malin, 
on l'aperçoit d'un côté du village, et le sir, de l'autre? 

Petit-Jean alla faire part de son embarras à sou pire. 

e Tout d'abord, tu as tort, lui dit son père, de croire que le 
suleil est tout petit, ILest plus de 4 million de fois plus gros 
que la terre. L'est une masst st énorme que nous avons beau- 
coup de peine à nous la représenter. Si ses dimensions paraissent 


LA VÉGÉTATION TROPICALE. 


Dans les régions très chaudes et humides, en Cochinchine, par exempte, la 
jurét est fuite de fougères géantes, de palmiers de toutes sortes, de Dananiers, 
de bambous entremélés de Bones. Cette végétution exubérante ne ressemble 
guère à celle des foréts de nos pays, Des hommes y passent, vélus de légers 
costumes de toile blanche. 


: vauverts de blocs énormes, pointus, coupants, glissants, entre 


si faibles, c’est qu'il se trouve à une dislance immense de la 
terre, Pour aller au soloil, un train express mettrait 21 ans. 

a C'est pour la même raison que les étoiles paraissent plus 
pelites que le soleil, Elles sont encore plus éloignées dé nous, Le 
soleil n'est pas sr la plus grande, mais c'est î plus rap 
prochée dé La terre. : 


Petit-Jean ut de grands veux, bris élonné d'apprendre 
que la terre lunait si peu de place dans l'univers, EL il com- 
mençait à ponser que le soleil esl beaucoup trop grand pour cir. 
culer autour de la terre, lorsque son père ajouta : | 

« Longtemps les hommes furent trompés par les apparences et 
ont cru que le soleil tournait aulour de la terre, Peut-être y en at. 

il qui le croient encore. 


HI. Les régions 
tropicales. — Petit- 
Jéan à un grand frère 
qui és officier en Co- 
chinchine. me que 
Petit-Jean sait lire, son 
frère Jui écrit de longues 
lettres. En voici na 
qu'il vient de recevoir : 


"1 

a Mon cher Jeannot, 
Î fail bien chaud ei vn 
ce moment, Dans la 
journée, dé 44 heures 
à 3 heures, on ne peul 
sorlir. Chacun se repose 
étendusursanfit. Aprés, 
vers 4 heures, on tra- 
vaille, habillé très légè- 
rement en doile on en 
contil blane, puis on sort. 
et l'on se proinène très 
tard dans la soirée. 

La saison des pluies 
vient de finir, Elle dura 
près de 3 mois, durant 
lesquels il tombe de vé- 
ritables déluges d'un. 
Aussi loute la Gochinchine est-elle mondée en cé momeul, Ces 
jours deruicrs, je suis allé, avec des amis, dans l'intérieur du 
pars. La végélation est superbe. Nous n'avons pas rencontré de 
Uigres, bien qu'ils soient encore assez nombreux. Je suis tou] 
risle d'avoir tué on singe, grand comme un garçon de quinze 
ans. La pauvre bête, dons son agonie, criail comme un enfant, 
Je ne tuerai plus jamais de singe. ». | | 


IV. Les régions RASE. — Petit-Jean écoute avec 
plaisir son père lui parler des régions polaires où il fail si froid. 
I se représente la mer sur laquelle flottent des masses de 
glaces grandes comme des églises, des champs de glaces tout 


lesquels il est difficile de marcher. IL voit aussi des huttes 
toutes blanches de neige, leurs habitauts couverts de peaux, 
le navire qui les a amenés emprisonné dans la glace, les chiens 


% 


#4 Re 


qui tiroront un traîneau. [l assiste à la pécho des phoguers qui 
dnneront de l'huile el de Ta viande. Enfin il se reprsunlé les 
marins alaghés par les ours Hlanes qui montent sur les toits des 
huttes. 


IL se sent heureux d'habiter en France, dans un pays où ibn 


“fait pas trop chaud comme en Cochinchine, ni trop froid comme 


exploré les environs. Il 


disparition de trois 


- dit un camarade. 
n'avons pas besoin », 
 wpondentils. Et nos 


armés seulernent d'unc 


tainvs de pas du navire, 


dans les régions polaires. 


Y. Le voyage de Nansen. —Nansen est un explorateur 
norvégien qui voulut s'approcher Le plus possible du pôle nord. 

1 se fit construire un haloau ris solide, appelé Le Fram, ct 
le conduisit dans les mers du Nord où il fut pris an milieu des 
uaces. Souvent, l'équipage lait allagué par des ours blancs. 
Voici le récit d'uue de 
ces attaques : | 

« Depuis hier soir, 
sans une minute de re- 
pos, les chiens aboicnt 
laricusement A plu- 
sieurs reprises, Îcs 
hommes du garde ont 


leur a été impossible de 
rien découvrir, mais le 
malin, on eonstale la 


chiens, 

" Après déjeuner, 
deux matelots vont à la 
découverte. 

« Vous feriez Hien de 
prendre un fusil, » leur 


«4 Dh! non, nous n'en 


deux gaillards s'ache- 
minent sur la glace 

artout de la neite 
lanterne. P 4 
« À quelques cen- 


surgit tout à coup de  X baleine. 


l'obscurilé un ours 


fnorme, À celle vue, nos hommes prennent aussitôt leur galop 


vers le nord, 


“ L'un d'eux glisse et roule an milieu des glacons. L'ours 
arrive eur lui el le mord au côté, Notre homme cmpoigne alors 


sa lanterne et en assène un coup si violent sur le museau de 
l'animal qué Le verre se brise bruyamment en mille morceaux. 


La bâte offrayée recule. Le matelot en proûte pour grimper 
estement à bord. L'équipage saute sur les fusils cl, quelques 


minutes après, l'assaillant tombe mort. 


« Encore des ours : une mère ct son pulit, 
#8 À notre que, la mère se mul à grogner, ef, tout de suite, 
elle hat en retraite, poussant devant elle son ourson. De temps 


autre, elle s'arrête pour se retourner et observer notre marche. 


UN PAYSAGE POLAIRE. 


Nous sommes bien loin de la Cochinchine et de su. forét touffue. Dans les réçions 
désolées . avoisinént les pôles, anne voit pas un arbre, pas méme de tazm, 


et de la luce : c'est le “grand désert blanc”. Sur les gla- 
cons, à gauche, des piagouins, graves oiseaux en gilet blanc et en habit noir, 
et, à droite, des phoques où veaux marins. Un navire, profitant de la belle 
saison et de la fonte partielle des glaces, s'est avancé jusqu'ici, pour y pécher 


La famille s'engage au milieu des glaçons, la mère frayant le 
passage à son nourrisson. 

« Sur ces entrefaites, j'arrive à quelques pas: aussitôt l'oursr 
se dirige vers moi dans une aititude menaçante et ne se retire 
qu'après s'être assurée que sa progéniture à pris un peu 
d'avance, Le manège continue ainsi, et, cormme la pauvre pelile 
bètg ne peut marcher rapidement dans la neige, la mèrr la 
pousse dévant elle, Loul en me surveillant alicntivement. 

“ Sa solicitude malernella est vraiment louchante. » 


VI Petit-Jean s'oriente. — Petit-Joan est allé au hois 


chercher des fraises. Il est parti Le malin ét sa marnan Jui à bin 


recommandé de ne pas s'égarer. Petit-Jean a répondu [iérement : 
« Quand je voudrai re- 
vénir, je irorientérai. » 

En allant au bois, 
Petit-Jean a rernarqué 
qu'il 86 dirigeail vers le 
sud puisqu'il avail en- 
core le soluil ü sa gauehe, 
il se promel d'aller a 
l'opposé, c'est-à-dire au 
nord, eu revenant à la 
maison. 

Dans je bois, notre 
ami à trouvé des fraises, 
Puis, 11 s'est amusé à 
resardor des fourmis 
courir dans l'hérhe. 

I remarqua qu'elles 
paraissaiont savoir où 
elles allaicul. Rencon- 
fraent-elles un brin 
d'herbe, elles passaient 
dessus où désenus, ou 
bien tournatent autour, 
mais toujours elles re- 
prenaient leur premier 
chemin. 

Petit-Jean admira 
beaucoup les fournis, 
Elles savent done 
s'orienter », se disail-il. 

Au moment où il si 
demandait comment elles se dirigeaient, il entendit Ja cloche du 
village sonner, [ ait midi, Petit-Jean maréla de façon à avoir 
le soleii dans le dos, cerlain de repasser par le chemin suivi lé 
malin & d'aller au nord. Il vil bienlél le toit de sa maison , 
Petit-Jean sit s'orienter. 


Questionnaire. — Quel est le rôle de la géographie — Quelle 
eat la forme de La terre Ÿ — La terre est-elle immobile dans l'espace ? 
— Jin combien de temps tourue-t-elle sur elle-mème, — autour du 
solpil? — Par quoi sont produits Le jour et la nuit? — Quest-cc 
que s'orienter? — Quels sont les quatre points cardinanx ? 

Que fit Magellan il v a quatre vents ans? — Liésumez la lettre du 
grand frère de Pelir-Joan ? — Conuneut Petit-Jean se représente 
les régions polaires ? — Que savez-vous de Nanson ? — lacontez 
comment Palit-Jean sait s'orienter. 


L: Les Grandes Divisions de la Terre 


+ —— 


É Vous avez sous | 10 l'Ancien continent, qui se divise en trois 

_ Les Terres et les Mers.| les yeux uno Map- | parties : | Europe. l'Asie, l'Afrique ; 
RE e — —- | nomonde <sur. de 29 Le Nouveau continent, qui est formé par 
quelle esl représentée la Terre, | Amérique. | Case L 

| Les parties peintes en bleu désignent les éten- | L'Australie, principale terre de l'Océanie, est 
: dues d'eau salée, apnelées océans et mers. quelquefois appelée continent austral, | 
( 
= | 


( 


! 
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5 “a 
2 Les parlies diversement coloriées, en jaune | | Le globe terrestre est peuplé 
etes histre, désignent les terres non recouvertes ; Les Races. | bar brès de deu milliards d'habt- 
.. pat le eaux. | lunts, quise parlagent entre quatre 


ï : PE + Les eaux des océans et des | “'andés races: , 
D. Les Océans. |," | d 
Fe | mers recouvrent les tr uart | 
; de la surface de la RE as 19 Larace blanche, à laquelle vous appartenez, 
ee À # LA #45 » ‘ s re 
À | scene ra étibité LEüutape, "1: s erande harlle de l'Amé- 
as Elles forment une scule masse liquide que l'on LC la que ms js pis e l'Amé 
É divise en cinq parties : l'océan Glacial du Nord, LES M 0 RE PR 
l'océan Glacinl du Sud, l'océan Atlantique, l'océan | -29 La race jaune habite la partie orientale de. 
Pacifique ou (rrand océan, l'océan Indien. l'Asie. Les Chinois, les Japonais, les Annamites 
s a Examinez l'ensemble des | fPPürliennent à cs Is oùt le au jaune, 
; Les Continents | iuyres, vous remarquerez de Dr me à FR bridés, el leurs 
PRÉ TRUE. qu'elles forment, au milieu | 9ÈSS CNEVEUX SONRAURES ; ae 
F. des eaux qui les eulourent, deux grandes masses |. 8° La race nègre habite l'Afrique, que l'on ap- 
k appelées continents : pelle, pour cette raison, le continent noir. Le 
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_ nègre est couleur d'ébène, il a les lèvres épaisses | Il. La vie dans les mers. — Petit-Jean s'amusait à 


_etles cheveux EPÉpUS ; 


UE 


Ü 


Cuers épuié, à la pean luisante. 


Er 


* Amerique. 
| | 


LECTURES 


| Les mouvements de la mer. 
(mind arrivèrent les grandes vacances, Petit- 
Jean ascompagna ges parents à la mer. 

A fu Erès surpris de voir uué masse d'eau 
. aussi grande, 

 Hremarqua que la mer n'élait jamais complé- 
 lenent calme; que la brise, le vent, Ja lempêle en 
ugilsient a surface, la creusant, la soulévant. Des 
cuarades Ini dirent que lés eaux ainsi soulevées 
nouent des vtques dont la hauteur pouvail par- 
{us alleindre celle d'une grand: maison. 

Il constata avec des cris d'éonnement que la 
ue bantôt s'approchail du rivage et lantôt s'en 
 éluignait, Son père lui apprit que ce mouvement 


houres, le mer avance vers La terre : c'est fa 
. marée montante ou le flux, Pendant six hrures, 
Rs a 0 , : 

«le s'en éloigne : c'ust la marée descendante 
ou reflux. F 

 Petit-Jean entendit aussi parler des courants 
. marins et il apprit que l'eau de la mer, en se 
 déplacant, forme comme des rivières maritimes 
courant entre des rives liquides, Certains de ces 
courants sont chands, d'autres sont froids, Un 
courant chaud vient d'Amérique et réchaufle les 
côtes de France. 


N CTINOIS. UXx NÈGRE. 


À gauche, Lu Chinois, du teint jaune Müi, NS Li d + pluies bienlaisantés? Sans ces pluies, il n'y aurail ni sourccs, nl 
+ amande, à droite, un nègre d'Afrique, aux lévres Apiisses, du 


va-stviont s'appelle la marie. Pendant six. 


; LEE | 7 
ramasser ce que la marée descendante laissait sur La plage. 


$ Rs Sets "+ Î ÿ trouvait des végétaux aux formes bizarres. d'un vert dé 
4 La race rouge, à la peau ŒUIVIEG, DE COM | loutes nuances, alguës, goëmons, ete. 1l avail fait une collec- 


tion de coquillages de formes et de couleurs varices. 


Avec dos licts que l'on promenait daus les mures des rochers, 
où en altrapait dus quantités, d'une transparence luisante, ET 
quelle belle couleur rouge leur donnait. la euissou dans l'eau 
houillante ! | NÉ EIRE 

IL se plaisait anssi à observer le relour des pêcheurs et exami- 
nait curicusement Les poissous et les crustacés qu'ils avaient pris : 
maquer eaux, soles, raies, ele. ; homards, crabes, cle. 

IL n'avait jamais songé, avant ce voyage, que Ju nr, comme 


compte des immenses services qu'elle rend à l'homme, Ne lui 
furnit-<lle pas des alimvuls : coquillages, crustacés, pois- 


la éerre se dussécherait el deviendrait au grand désert. Les vügii- 


laux et les animaux ne peuvent vivre sans eau. N'est-ce pas la 
mer qui, par l'évaporalion, forme les auages d'où vienveut les 


rivibres, et par conséquent ni fraicheur, ni fertilité, ni vie, 


| Questionnaire. — Comment divise-t-an les océans ? — Cumment 


4 prend plus que quelques milliers d'Indiens en divisë-t-on les terres? — Quelles sont les races qui les hahilent? — 


Qu'appelle-t on vagues, marëe, courants? — uels sont les services 
que la mer rend à l'homme ? : 
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LE MONDE SOUSARIX. 


dome il est grouillant de vie, ce fuit de mer! A draite, nn beau corail 
rouge semblable à un arbre, au pied duquel on voit des vrustarés, lomards el 
crabes de grande Kill, étune étoile de mer. À gauche. une pieutre aux bras 
semés de ventouses, En haut, pareilles à des champiqnens des méduses trnsp- 
rentes et visqueuses. près desquelles nagent des poissins mariés qué téfiace la 
rapacité d'un gros requin. 


[ aimait à pêcher la crevette en compagnié de ses parents, . 


la terre, avait ses végétaux ctses aimer. Inc s'élut pas rendit 


sons: l'assaisonnement dé Lous 595 alimeuts : Le sel; des ulijets 
du toilette: éponges, corail, perles, etc. ? Saus elle, d'ailleurs, 
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La France 


Les Termes relatifs au relief 


Vous avez souvent entendu parler de plaines, 
de collenes, de montagnes, de vallées, elc. 


La plaine est une élendue de pays 
Plaine, | à peu près plat. On v circule facile- 
ment. 


Un coteau est une élévation de Lerre 
Coteau,| d'une centaine de mètres Sur les 
coteaux de la Champagne müril Le rai- 
sin qui sert à fabriquer le fameux vin mousseux. 


Une colline est une élévation attei- 

Colline.| gnant une hauleur de TÜÙ à 300 mètres 

environ. Les collines de Normandie, 

dans leur partie la plus élevée, dépassent ligè- 
rement 400 mètres, 


Les ionlagnes sout des amas de 


Montagne. |'{orre et de rochers très élevés. 


La France est située 
à l'ouest de l'Europe. 


Elle est limitée : 


Situation 
et Jimites. 


au nord, par la Belgique, la mer du 
Nord et la Manche: 


au sw, par l'Espagne el la mer 
Méditerranée ; 


à l'ouest, par l'océan Atlantique; 
à l'est, par l'Italie, la Suisse et 
l'Allemagne. 


IL ya des pays plus 
Dimensions. | grands que la France. 
Cependant, pour aller 
à pied de Dunkerque à Perpignan. il 
faudrait plus d'un mois 


Nous pouvons être fiers de notre Ë 
patrie, de sa beaulé, de sa variété, de 
la douceur de sa tempéralure, de sa 
ferailté, de l'activité de ges hahi- 


LES ALPES VUCS DE GRENOBLE. 
Au loin, une des chaînes de montagnes qui constituent les Alpes : la chaine 
dé Felleorte, couverte de neéine, dvec, en avant. des chaines moins élerées éi 
tanls. des culhines, Au bas, de grande et belle ville de Grenable, traversée par lisère. 


| LE RELIEF. 
Petit-Jean, en attendant son pére qui pêche dans une barque, contemple le fleuve qui, au sortir d'une gorge resserrée, s'étale 
dans la plaine. Puis, au-dessus, il admire des pentes ensoleillées, couvertes de bois ei de pdturages, un bel hortaon de montagnes dent 
des cimes denteltes se détachent sur l'azur du ciel et se reflètent dans un lac transparent qu'olimente une cascade (& comparer avec 


le paysage de plaine de la page 14). 


La partie la plus éle- 
vée d'une montagne 
s'appelle somme où 
eùme; la partie la plus basse est la buse où le rer 
de la montagne; la partie inclinée qui va du 
_ sommel à la base en est la pente, le flune ou le 
DEPLÉ. 


Sommet, base, pente. 


Avec du sable, vous pouvez faire une pelite 
montagne doüs la cour et en montrer la cime, la 


… hase, le versant 
à Ç Quand plusieurs s0m- 
_ Chaînes | mels s6 suivent sans que 
_ __de Montagnes. | ssle s'abaisse beau- 
coup entre eux, on a une chaîne de montagnes. 
Ainsi, en lrance, les Pyrénées. — Les Alpes, le 
Jura sont formés de plusieurs chaînes, 
Quand tonte une région est couverte de mon- 
à tagnes, on l'appelle un #assif. Ainsi, en France, 
les Vosges, le Massif central. 

E- Les À {pes sont la plus importante 


chaine de montagnes de l'Europe. 
Leur plus haut sommet est le mont 


à Les Alpes. 


neiges élernelles. 


D 


Les Pyrénées vonl de l'océan 
Atlantique à la mer Méditer- 
e ranée ct sépmrent la France de 
l'Espagne. Elles s'abaissent à leurs extrémilés, où 
se trouvent les passages laciles, mais leur parie 
centrale, très haute, est peu franehissahle, 

Les Pyrénées offrent quantilé de sources 
chaudes où beaucoup de malaces viennent cher- 
cher la santé. 

# 


Les Fyrénées, 


Le Jura s'étend entre la France et 
la Suisse. $es pentes sont couvertes 
de belles forêts de saplus, de pâlu- 
rages el de cullures. 


Le Jura. 


Le 


Les Vosges sont de belles mon- 
Les Vosges. | tagnes avec leurs larèls de hètres 
et de sapins, leurs pâturages, 

leurs rivières limpides, leurs jolis Les. 


On appelle Hassif cen- 
bal l'ensemble des mon- 
t gnes et des plaines qui 
se lrouvent au centre de [à France. il y pleut leau- 


Le Massii central. 


_ Blanc Elles ont des glaciers éuincelants cl des | coup et de nombreux cours d'eau y ont leur 
| source. 


ne 


Une vallée est une partie creuse 
Vallée, 

lines : elle est presque toujours arrosée 
par un cours d'eau. Vous en connaissez cerfai- 
nement dans votre commune on aux environs. 


Dans les montagnes, ilexiste des passages 

Col. | appelés cols qui permettent de traverser 
les chaînes. On a pu + établir des routes 

qui montent en faisant beaucoup > de zigzags, car 
vous pensez bien qu'à cause de la pente 1l eût été 


impossible de les faire droites comme les routes 


des plaines; les 
chemins des cols 
sont dits en lacets, 
car 118 vont à 
droile et à gauche 
comme lrs lacets 
qui sont sur vos 
chaussures. 


Volcan, | 


Un volcan est. 
une montagne qui 
vonil de la vapeur 
d eau, de la fumée. 
des cendres, des 
malières fondues ‘À 
où laves, par une 
ouverture appelée 
cralère. En lialie, 
il va L ur 
très actif, le Vé- 
SUVE. 


UX vVOI£Ax 


nu désert est une région de sables 
i de pierres que l absence d'eau rend 
stérile 

Les du désert où il y a de l'eau sont cul- 
Uvées et halutées el forment de grands villages : 
on les appelle des DUT. 

En France, il n'y a pas de désert, mais l'Afrique 
est traversée de l'ouest à l'est par le grand désert 
du Sahara. 


Désert, 


RÉSUMÉ 


La France est bornée : 


au moTä, par la Belgique et la mer du Nord 
et la Mancüe: 


située entre des montagnes on des col- | 


, LE VÉSUYE, EX ÎTALIE. 


Le Vésure, qui se réveille assez souvent, se trouve près de lt mer et domine 
la ville de Naples, l'une des grandes cités ialisnnes, dont la baie est célèbre. 


au Sud, par l'Espagne et la mer Méditerranée ; 
à l'ouest, par l'océan Atlantique ; 
à l'est, par Italie, la Suisse et l'Allemagne. 


Les principales montagnes de la France 
sont : les Alpes. les Pyrénées, le Jura, les 
Vos’es et le Massif central. 


LECTURES 


1 Quelques remarques sur les montagnes, — 
Petit-Jean, iubéressé par ce qui lui avail él dit sur les mon- 
en Lignes, à l'école. ne 
cssail d'interroger son 
pére : 

a“ Ÿ ail beaucoup 
de neige sur les grandes 
montagnes ? Qu'est-ce 
qu'un glacier? At-on 
pu gravir [les plus’ 
mn cimés des Alpes, 
ete. ? 

Son puré, qui aimait 
à le voir sinstruire, 
lui répondait très vo- 
loutiers, 

— À partir de 9 700 
mètres miviron, Jui di 
sait-il, les montagnes 
francaises conservent 
leurs neiges pendant 
bouts Fannies on dit 
qu'elles ont des neiges 
éternelles, 

a Üue parlie de ces 
neiges lond chaque jour 
sens l'action du soleil, 
als ;2'e de nnuveau 
la nuit et ces allerna- 
lives de dével ot de regel donnent naissance à d'énormes masses 
de glace que l'on appelle des glaciers. Ils ressemblent à des 
fleuves gelés. 

« Beaucoup d'hommes ont ét allirés par la beauté inecrnpa- 
rable des hautes montagnes dont les nviges et les glaces Gtin- 
cellent au soleil et ont cherché à Les gravir, Ce n'est cependant 
que depuis un siècle et demi qu'on peut aleiudre le sommet du 
mont Blanc. Aujourd'hui, l'ascension n'en est pas trop diffi- 
cile, Un savant, Janssen, a mème pu y installer un observa- 
toire. C'est une cabane dans laquelle des instruments ont &é 
placés pour étudier le etel, l'air, La température, ete, Que d'efiorts 
il a fallu pour une pareille installation! Afin d'assurer les pro- 
rrès de la science, l'homme ne recule devant aucun sacrifice, » 


IL. Jacques Balmat. — Le premier homme qui fit l'as- 
consion du mont Blane, en 1786, s'appelait Jacques Balmat. 
C'était un homme extrêmement robuste, d'une tempérance 


Tr, 


Ai = 


extraordinaire, d'une volonté très énergique. Î voulait étre 1e 
premier à aller au sommet, I x russit, après avoir passé quatre 
nuils dehors. La quatrième ful lerrible, Il n'uvail pas de couvir- 
ture pour s'envelopper el ses provisions étaient épuisées. La neige 
tombait, I fut obligé, malgré sa fatigue, de battre des pieds et 
de se frapper les mains, Dès qu'il s'arrélail, épuisé de lassilude, 
on envourdissemeut mortel  gaguait, sa tte appesautie tombait 
sur sa poilrine, ses yeux se fermaient, Alors, il se réveillail en 
sursaut à la pensée que, s'il s'endormail, c'était la mort. 
Entio, le jour paru. Il était temps. leu s’en fallait que Balimat 
ne fût gelé, À force de se frictionner, de s'agiter, de se livrer à une 
gvinnastique violente, il parvint à rétablir La circulation du sang 
1 descendil chez ni, presque aveugle, s'enlerma dans sa 
grange, s'étendil sur le 
fin et dormit vingt- 
qualre heures sans se 
révoiller, 
D'après DURIER. 
Le Mont Blinc. 


NI. Leséruptions 
volsaniques. — « Jt 
euis hien coulent que 
lus voicans de Massif 
central soient Meints 
depuis des siècles el des 
cièelns, disuil Petit- 
Tean à son père — Tu 
us raison, lai futal 
wyondu, car la puis- 
suuce des volrans est 
inurme. le Vésuvé 
a ensevell, il Y à 
3(H)0 ans environ, trois 
villes enlières sous un 
épais manteau (le con 
dres brlantes. En 190. 
en 49, il + a eu des 
druplions inportaulus, 

« — J'ai aussi, dil 


 Petit-Jean, entendu parler de l'éruplion d'un volcan qui 4 


détruit toute une ville dans une colonie française, — Qui, lui 
répondit sou père, é'vsl l'éruplion du mont Pelée, en mai 1902. 
Saint-Pierre, la eapilale de lle de la Martinique, fut com- 
p'élement détruite et plus de 30000 personnes périrent dans 
“elle épouvantable catastrophe, 

IV. Le désert du Sahara. — On a cru longtemps que le 
ésert du Sahara était formé de sale. 1 est vrai qu'on y ren- 
contre beaucoup de sable que le vent soulève en lourbillons ct 
aunasse en pelites collines qui se déplacent facilement. 

Mais on voil aussi au désert d'immenses surfaces rochenecs. 

Le désert n'est pas non plus toujours plat. Îs'+ rencontre des 
collines de sable, le véritables massifs montagneux. 

Ce qui fai le désert, c'est l'absence de pluie #t, par conséquent, 
l'absence d'eau. 

Sans eau, la végétation est impossible et la vie des hommes 


LE DÉSERT DU SAHARA, EN AFRIQUE. 


Les caravanes mettent de lngs jours à traverser ces immenses étendues 
avides, que Les aéraplanes sureulent maintenant en quelques heures. 


et des animaux est très difficile, Aussi peut-on voyager dans le 
désert, durunt des semaines, sans rencontrer uu seul élre vivant. 

Le désert est traversé par des caravanes. 

Voyez celle qui est représentée par la gravure, Elle comprend 
sept ou huit chameaux, Le chameau est uu grand quadrupède 
qu a une où deux bosses sut le dos. Il peul porter un lourd 
fardeau el marcher dans le sable, Il est très sobre el peut rester 
plusieurs jours sans boire. 

La caravane s'avauve dans le désert. Le soleil cet déjà haul 
eur l'horizon et il fait bien chaud. Impossible de se méllré à 
l'onbre d'un arbre. Le soir, on essaicra d'alleindre un puils 
daus lequel on sera heureux de trouver une cau tiède el croupie 
dont où emplira les gourdes de la caravane, 

| I se peul que l'on 
rencontre des Touareg 
bandils et p'llurds, 
Depuis que la France 
fait La poliee du disert, 
ces volènrs ONE MOINS 
à eratudre, mais 1 n'est. 
gas bien sûr que la cs- 
ravane de notre gravure 
n'ait pas à recevoir et 
à Envoyer aÙ Fassagé 
quelques coups de fusil. 

Un des hons moments 
du voyage sera le sijour 
dans is pasis. Les con- 
dlucteurs de la caravane 
en connaissent sur leur 
chemin et ne manquent 
pas de les visiter en 
passant, Dans l'oasis, 
qui est ne île de ver- 
dure an milieu de la 
mer aride du désert, 
chameaux et gens trou- 
veront des eaux cou- 
rantes en alondanre, 
des fruits délivieux, des 
ombrages. Des marchandises quitleront le dos des éhartnaux el 
d'autres les remplaceront. Après quelques jours de repos, la 
caravane se reformera et s'allonvera à nouvesu à travers les 
omenses étendues de sables et de pierres du désirt, 

Elle rencontrera quelquefois dus ossemeuls d'hornunes et d'ani- 
maux, provenant d'une caravane, qui rnuius heureuse ou moins 
bien conduite qu'elle, a vu mourir de soif, Ia mort la plus crurlle 
qui soit, tous les Étres la compasant. 

Quelquefois, sous une couche de sabt, coul: un vérrable 
leuve souterrain, IL est alnrs posable di percer 1 rouche de 
sable et d'allendre l'eau, qui se met à jaillir. Ces puils failhssants 
s'apprllent puits artésiens. La lrance en à beauroup pereé 
ans certaines régions du Sahara. 

Là où se trouve un puits artfsien, la végétation devient 
possible, En peu d'annies, les environs sont transformés, An 
lieu de l'aride désert. on voil naître une oasis qui se peuple e 
où les caravanes viennent se reposer et se ravitailler, 


LH 


Questionnaire. — Qu'est-ce qu'une plaine? un cateau? une 
colina? ur montagne? nn chaîne de montagnes? un massil? — 


Montrez sur la cale né plaine, une colline, une montagne, un 


sil é — Hu apaeleteon sonuel, hase, pente dance montagne : — 
Questæe qu'une vallée? un eo? un volcan? on désert? — Quilles 
sont es muulugurs do da Franct? — Moutrezles sur la carte Ÿ 


Que savez-vous sur les Alpes? les Prrénéos ? le Massif euntral ? le 
dura? les Vosges? — Douuvs le nom de quelques collines, — Qu'est 
ce qu'un glaier ? — Que savez-vous de Jacques Balmat ? — Parlez 
de la catastrophe dn ment Pelér ?— Qu'est-ce qu'un désert, une oasis, 
un puits arlésien, Ube caravane ? — Aimories-vous faire un voyage 
ans qe désurt ? 


Les Termes relatifs aux Côtes 


Elle n'est pas toujours aussi calme qu'on la représente éidtessus Quand le vent souffle en témpéte, elle se met en colore et ses 
vagues montent à lossaut du rivtge qu'elles rongent plus on moins vite selon qu'il est foriné de raches plus qu moins dures. La mer 
sépare ainse, peu à peu. du littoral, des rochers, des es, des arclipels même, on eile le découpe en presqu'tles, baies ou golfes, brdées 
de plages de sable où de hautes falaises, Parfois un port s'établit au fond d'une rade abritée, & l'embouchure d'une riviére qu'un 


piare siquiule, le nuit ar navires, 


Les mers sont des étendues d'eau salre 
formées entre les Lerres par les océans. 
La mer du Nord et la Manche sont for- 
nées par l'océan Atlunhque. 


Mers. 


On donne le nom de éôte, rivage ou 


Côtes. | littoral à la parlie d'une terre que bugne 

la mer. Suivez sur a carte La côle fran: 
caise de la ones du Nord, de la Manche, de l'océan 
Atlantique, de la mer Méditerranée, 


Un golfe eat une parlie de mer qu 

Golfe, | s'enfonce dans les Lerres, Cherchez ser 

__ 1] Ta carte du France les golles du Saint- 
Halo. d Gascogne. du Lion. 


PS 


| Un pott colle s'appelle une bare, Trou- 
Baie. | vez sur la carle la baie de Douarnenez 

Une baie dont l'entrée est étroite el qui 
peut servir de refuge aux vaisseaux s appelle un 


rade. La rade de Brest est une des plus belles et 

dés pius sûres du monde. 

a, Un port est une ville située an fond 

Port. | d'un golle, d'une haie, d'une rade ou 
e à l'embouchure d'un tleuve, el pourvue 

dun ou de plusieurs grands bassins enlourës de 

quais en magonnerie, dans lesquels les navires 
viennent prendre et décharger des marchandises, 

Marseille, Le Havre sout des ports. 

Un délroit est une partie de mer 
resserre entre deux lerres el unissant 
deux mers. Le détroit du Pas de-Calais 
| | relie la Manche à la mer du Nord. 
Uu asthme est le contraire d'un détroit. 


Détroit. 
Isthme. 


Une êle est une lerre entourée Œran de 
tous clés. Le lonx des côtes Freniases tl 
y a de nombreuses iles: Belle-Tle. Ré. 


—— ——— 


Plusieurs îles voisines forment un archpet. 


li 


1 Gest une terre qui est presque 
Presqu'île. | une ile, c'est-à-dire qui est baignée 
+ j par la mer de tous les côlés, saul 
Fun, par lequel elle lient à la terre. La Bretagne, 
le Cotentin sonl des presqu'iles, 

Un cap, une pointe, un promontoire esl 
Cap. | une lerre qui s avance dans la met: c'est 
| le contraire d'un golfe. Citons le cap de la 
- Hève, le cap de la Hague, la poiute St-Mathieu. 
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La France est baignée par la 
mer du Nord, la Manche. l'océan 
Atlantique, l1 mer Méditerranée. 
Les côtes différent les unes des 
autres : taulôt elles sont basses et 
un’ alors elles terminent #ne plaine; 
 Lantôl elles sont élevées. ct alors elles terminent 
une caline où une montqne. 
_ Ilya des côtes basses qui sont sablonneuses el 
bordées de monticules de sable appelés «unes: 
c'est le cas des côles francaises de la mer du Nord 
et des côtes du golle de Gascogne. 


3 Les mers. | 


Les côtes. 


D'autres côtes basses sont maréczgeuses, comme 
celle du golfe du Lion dans la Médilerranée. 

Les côtes élevées sont parlois druiles et barilées 
de falaises, Les falaises sont de grandes roclies 
ui se dressent à pic au-dessus de la mer. Le, 
côtes de la Seine Intérieure ont des falaises. 
Souvent, les côtes élevées sont lrès découpées 
par la mer; elles ont beaucoup de goifes, de 
Es de presqu'iles, de caps, elc., comme les 
côtes de Brelagne et de Provence. 


en mme 


LECTURES 


I, La mer et les stations balnéaires. — Tous les 
ans, en été, heaucoup d'habitants des villes vont faire 1m séjour 
au bord de la mer, ls ÿ Lrouvent un air pur, une fraicheur dili- 
ciense, des distractions nombreus:s, au premier rang desquelles 
l fant placer Les bains de mer, dont l'ellel est excellent sur la 
santé, 

Les villes ainsi fréqueulées sont apprlées des stations bal 
néuires, c'est-à-dire des endroits où l'on prend des bains 

Nos rôles, à cause de leur climat lermpiré, ont des stations 
balnéaires lès renammées, que fréquentent non seulement nos 
compatriotes. des lrançcais comme nous mais des élrangers, 
Anglais, Américains, Allemands. Espagnols, ote. 

IL Les dunes de la côte des Landes. — Les dunes 
de la ete des Laudes sont soumises à lartion de vents d'ouest 
jrès fréquents. Leurs sables ont douc une tendance à envahir les 
terres. Pendant du nombreux siteles, on Les laissa couvrir les 
champs, ensevelir villes et villages, 

I y a cent cinquante ans, uu ingénieur, nommé Prémontier, 
jmagina de les liver en y plaulant des pius, Ces plantilions 
réussirent lort bien. Aujourd'hui, les sables ne voyagent plus et 
le pays est curichi par l'exploilalion des Lorêls di pins, | 
HE, Un port (Marseille: — Marseille, la seconde ville 
de France au point de vuc de la populaliou, est uolre part de mer 
le plus important. C'est une belle ville dans les rues de lequelle se 
croisent des habitants de lous les pays, des hommrs de toutes 
les races. Elle a plusieurs bassias pouvant covienir plus de 
1 O0 navires, Les quais de ces bassucs mis bout & boul w'eu- 
raient pas moins de 0 kilomètres de longucur. Plus de Si 000 
navires eurent chaque année à Marseille ou en sortent. dsl 
un port très ancien, Vous avez vu dans votre histoire qu'il a 
été londé du leraps des Gaulois. 


Questionnaire. — Qu'est-ce qu'uné mer ? — Quelles sont Les mers 
qui baigneut la France ? — Qu'est ca qu'une câle ?— Qur'appelle-t on 
cie, rivage ou lillwral? — Donnez des exemples, — Qu'éppeile-l-on 
golfe ? baie? raie ? — Pouvez-vous ciler des golles, dus haies, des 
rades ? — Qu'est-ce qu'un port? — Quel el notre plus gran part 
de mer — Qu'est-ce qu'un détroit? une ile ? une presqu'ile ?un can? 
— Connaiceez-vous des détroits? des üesŸ des presqu'iles ? des cape Ÿ 
— Toutes les râtes se reseemblent-alles ? — Quant les côtes sont-alics 
basses? — Connaiseez vous des côtes bases? = Quand les côtes 
sant-clles élevées? — Connaissez vous des eûtes élevées ?— (jus savoz- 
vous des stalions balnéaires ? — Comment a-t-ou fixé les duues des 
Landes? — Dites és que vous avez appris sur Marseille. 
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Les Termes relatifs aux Cours d'eau 


La souree est l'eau qui, sortant 


Source. [de terre, donne naissance à des 
7 ruisseaux, à des rivières, à des 
fleuves. 

Un ruisseau est un petil eours 
Ruisseau. | d'eau venant d'une source et qui 


grossit quaud la pluie tombe. 


On appelle confluent l'endroit où 
deux cours d'eau se réunissent. 
Lyon esl au confluent de la Saône 


Confluent. | 


et du Rhône. 

La source est Île 
“ommencement du 
fleuve; l'embou- 
chure est la bouche ou l'ouverlure par laquelle 


Les parties d'un fleuve. 


mn cie 4 SU 


<a LES COURS D'EAU 


Qu'elle est belle, cette plaine immense avec sea chompe. ses bois, ses mroissons, ses meules de blé ; ses moulins à vents, ses routes 
bordées d'arbres, san riant village aux toits de tuiles rouges! Al 8e trouve au débouché d'un pont de pierre à trois arches jedé sur un 
fleuve lent et sinueur, eh aval du confluent d'une jolie pélité rivière aux eaux transparentes, 


1 Des ruisseaux, en se réunissant, 
Rivière, | forment un cours d'eau moven que 
| l'on appelle riviére. Il en esl comme 
l'Oise, la Marne, la Saône, qui porlent des 
bateaux. 


© Un fleuve est un grand cours d'eau 
Fleuves. |'qui recoit des rivières, el va se perdre 

dans la mer. La Seine, la Loire, 
Garonne, le Rhône, le Rhin sont des Meuvés. 


Les ruisseaux qui se jellent dans ! 


Affluents, | une rivière, les rivières qui se jettent 
he dans un fleuve en sont les affluents. 
L'Oise est un affluent de la Seine; la Saône, un 
affluent du Rhône. 


4 


ses eaux vont se perdre dans la mer; le dif est le 
sillon dans lequel il coule. 

Toul cours d'eau a deux rives : la rive droite el 
la rive gauche, ainsi appelées parce que lon a 
l’une à droite et l'aulre à guuche, quand, en ba- 
Lean, l'on sul le courant. | 


RS — 


Un lac estune grande 
élenduc d'eau douce au 
milieu des terres : c'est 
le contraire d'une île. [ans les pays montagneux 
il y a de beaux lacs, comme Je lac de Genève. 

Un pelil lac s'appelle un étang. Le long de la 
côte Jandaise, 11 y a de jobs étangs poissonneux. 

Un marais est une plaine avec des mares, c'est- 
à-dire avec de petits étangs sans profondeur. 


Lac, Étang, Marais. 


—_ — 
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Les Fleuves de la France 


ua France a de très beaux fleuves, 
La Seine esl le plus xawguble de 
La Seine. | nos fleuves. Elle passe à Paris, la 
capitale de la France. À son embou- 
chure se trouvent Les villes de Rouen et du Havre. 


La Loire est le plus long de nos 
euves. Dans sa vallée, qui est lrès 
belle et très fertile, se trouve la 
fouraine, surnommée le Jardin de la France. 
Malheureusement, la Loire, qui a trop d'eau en 
hiver el pas assez en élé, ne rend que très peu de 
service à La navigation, Elle passe à Nantes, 

La Garunne passe à Toulouse et 
à Bordeaux. Elle arrose l'une des 
plaines les plus ferhiles du monde. 


La Loire. 


1 
La sichéuiel 


me 


Le Rhône. 


_Le Rhône est le plus ramide de nos 
Neuves, car ses eaux vont à la mer 
| avec la rapidité d'un cheval au 
galop, [traverse le beau lac de Genève. IL passe 

à Lyon, la troisième ville de France, 

Le ihen est un beau Neuve qui 
lraverse plusieurs pars, En France, 
il passe près de Strasbourg. 

L'Escaut et la Meuse 
sant des fleuves qui 
n'ont que la première 

arhie de leurs cours en l'rance. 
Is se jeltent dans la mer du Nord, 


Le Rhin. 


L'Escaut, la Meuse. 


RÉSUMÉ 


… Les fleuves de la France sont : 

la Seine, qui passe à Paris et à Rouen; 

| la Loire, qui passe à Nantes ; 

. laGaronne,quipasse à Toulouse et à Bordeaux: 
le Rhône, qui passe à Lyon. 

Le Rhin borde la France à l'est de l'Alsace. 


LECTURES 


l. Histoire d'une goutte d'eau. — « Je faisais d'abord 
partie de la mer orageuse. 

+ Les rayons du soleil me transformhrent en vapeur, ainsi 
que beaucump d'autres gaulles d'eau. Le vent nous chassa 
bien loin et nous refraidit. Nous formämes alors un nuage qui 
saccrocha aux flancs d'une colline ou d'une montagne. 

.. # Ce nuage se fondit en pluie, Après fre tombée, je péné- 
“rai, avec d'autres goulles d'eau, dans la terre. 

«Nous revimes la lumière et formämes une jolie source 
fraiche et pure où venaient se désaltérer les oiseaux, 
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« De notre source, naquit un gracieux ruisselet qui recueilli, 
ans sa roule, les eaux de plusieurs audres sourérs. Et cé ruis- 
selet devint un ruisseau arrosant des prés et faisant mouvoir des 
moulins au lic-ac joyeux. | 
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«x Le ruisseau dont je faisais partie alla se perdre, simple 
Alucut, daus un cours d'eau plus grand, une rivière. et, en cou- 
lant avec elle, je passai sous Lieu des ponts et je vis beaucoup de 
pelites viles. | 

e Mais la rivière me précipita dans un fleuve qui me ram 4 
à Ja met d'où j'étais surtie et que je quillerai encore à l'élal de 
vapeur pour aller former des nuages dont les pluies formel ont 
des sources, des l'uisseaur, des rivières, des fleuves. » 


Il. Le lac de Genève. — C'est le plus hetu Le de l'Eu- 
rage. I a la forme gracieuse d'un eruissant, et 1 n'a pas moins 
de #3 kilomètres de lonsueur sur 1% kilomètres de largeur. fa 
profondeur de 10 mètres est enpérieure à celle dé Ta Manche ct 
de la ar du Nord, Les hautes montagnes qui l'entourent : les 
Alpes ct le Jura, lui font un cadre grandisse, Svs bords sant un 
paradis de verdure el dé fleurs dans lequel se blollissent Les chi- 
Lraux et les maisons de plaisance, Sur ses eaux transparents et 
bleues cireulent, pour le plaisir dés touristes, de grands balraux 
d'excursion, des conols à vapeur, u des vedettes du lac », des bar- 
ques à voiles, « Les mouettes du duc ». Tes cvgnes blancs et noirs 
giissent sur ses eaux, près des villages et des villes qui se mirent 
dans le lac. La plus importante, Genève, lui a donné son nom. 

Questionnaire, — Qu'esl-ce qu'une seurce? — Quelle différence 
va-t-il entre un ruisseau, une rivière, un fleuve? — Qu'appelle-on 
embouchure d'un fleuve? — Comment distingue-t-on la rive gauche 
de la rive droite d'un cours d'eau? Qu'est-ce qu'un lac? un élang? 
un marais? — Quels sont les principaux fleuves de la France? — 
Que savez-vous sur chacun? 
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Les Voies de Communication 


l 


Les principales voies de communicalion sont les 
routes, les cours d'eau navigables, les canaux, les 
chemins de fer. 

La France a de très belles routes sur 
Routes.| lesquelles on circule agréablement à 
med, en voiture, à bicveletle, en auto- 

mobile. 


Ce sont des fleu- 
ves comme la Seine, 
, des rivières comme 
l'Oise, la Marne, l1 Saône, sur lesquels des baleaux 
transportent des marchandises. | 


Cours d'eau navigables. 


Ce sont des cours d'eau creusés pur 
les hommes. Ainsi le canal du Centre 
1 permet aux baleaux d'aller de la 
Loire à la Saône. 


Canaux. 


Us Caxan, 


Le ranal resemile À We grande rigole creusée par Les hommes 
dns de sul come ré tranchée ef alimentée et eux par des 
rires on dés ruïssenr moisins. est muni d'écluses qui le 
dirige st eu b'efs, Sur ses horde, souvent plantés de graruis arbres, 
court un cacmin dit de halage parce qu'il est suit par les atle- 
Les qui à lent » où remurguent Les gabarres (bateaux 
fl bis). 


Les chemins de fer sont, à 
cause de la vilesse ct de la 
commodilédestrains, la moil- | 
luure voi de communication. 


Les érains rapules et los express ne s'arrèlent | 
qu'aux granies gares; les trans-omuibus fonl 


Chemins de fer. 


VIADUC DE CHEMIN DE FER ET TUNNEN. 
l'andis qu'en plaine les voies ferrées, qui s'avencent souvent en 
ligue droite, & travers champs, ont été faciles à construire, durs 
lrs régions montagneuses elles ont nécessité des travaux parfois 
considérables appelés travaux d'art : viaducs en mréconnerie on 
en fer pour enjamber les vallées, tunnels sous les montagnes pour 
évier de gravir leurs fortes pentes. 


halte à toutes les stations; les trains de marchan- 
dises ne transportent que des marchandises, 

Les voies ferrées traversent les montagnes et 
les collines par des galeries souterraines appelées 
tunnels. 


Elles traversent les vallées et les cours d’eau 
sur de grands ponts appelés wiaducs, 


Tous les pays 
nonl pas le mème 
elünat : 1ls sont 
froids où chauds, secs ou humides. 

Cest de l'humidité el de la température que 
dépend surloul le climat, 

La France jouit d'un climat tempéré. La chaleur 
at le froid n'y sont nulle part excessifs, 


Le climat de la France 


La France a une 
agriculture riche et 
a —— vannes, 

Elle produil presque assez de céréales pour sa 
consommation. 

Eile occupe le premier rang dans le monde 


La France agricole. 


pour ses w?s : vins de Bordeaux. vins de Bour- 


gagne, vins de Champagne. vins d Alsace. 
Elle occupe anssi le premier rang pour la qualité 
le ss euux-de-vie des Charentes. 
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Elle produit aussi de : betterave avec laquelle 
on lahrique du sucre, du houblon pour la fabri- 
cation de la bière, loules sortes de légumes, les 
fruits les plus exquis, pommes avec lesquelles on 
fait du cidre, poires, prunes, pêches, figues, olives, 
ornges, EC. 

Ses pâturages nourrissent dés Ne de 
chevaur, boeufs, vaches, moutons, etc. 


Un grand müuisire, Sully, avait raison de dire : 
& L abourage cl pâturage sont les deux imaïnelles 
de la France, ses vraies mines du Pérou. » 


L'indusirie trans- 
forme les malières 
 —_ | nalurelles en pro- 
duils et objets nécessaires à l'homme, 


La France industrielle. 


Cest l'industrie qui change le blé en farine el 
prépare les pâtes alimentaires. 

Cest elle qui travaille le Ne le lin, la 
laine, le eston, la soie et en fail les étoiles dont 


_ nous nous halillons. 


C'est elle qui extrait la houille des entrailles 
du sol. 


C'est elle encore qui prépare Les mélaux, ler, 


euivre, plomb, zinc, etc., et, ensuite, les utilise 
dans la fabrication des machines, des outils, ele. 

La France est sans rivale pour les articles 
de luxe objets d'art, bijouterie, ameublements, 
mode, ele. 


La France commerciale. 


Le commerce, c'est 
la vente, l'achat el 
| | transport des pro- 
duits agricoles ct industriels, c'est-à-dire des 
marchandises 

Les habitants d'un pays font du commerce 
entre eux c’est ce qu'on appelle le commerce 
RÉÉTICUT. 

Is lont aussi du commerce avec les habitants 
des autres pays . cest le commerce extérieur. 

La France est au 4 rang pour le commerce 

exlérieur. L'Angleterre, les "Étais-U ms et l'Ale- 
magne viennent avant elle. 


Questionnaire. — (Quelles sont les principales voies da commn- 
nitation? — Que pensez-vous de nos roules, — Qu'appelle-on vuies 
navigables: — Donnez des exemples, — Qu'est-ce qu'uri cauul? — 
La Franco at-elle beaucoup de voies ferrées? — Quelles sont les 
principales richesses agricoles de la France? — Quelle est l'ulililé 
de l'industrie? — Pour quels articles l'industrie française est-elle sans 
rivale? — Qu'appelle-t-on commerce ? 
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France politique. Chaque département comprend plusieurs arron- 
disseneints. 


Chaque arrondissement se compose de plu- 
La France comprend 89 départements, plus le | sieurs cuntons, el chaque canton de plusieurs 
ferritoire de Belfort. CORHRUNES. 


ANCIENNES 
PROVINCES 
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| DÉPARTEMENTS FORMÉS 


RE RES SESES 


le-de-France # 


| 


REGEON 


SLINE-ET-OISE 
: SEINE-ET-MARNE 


LATINE és inicoscveces 
SEINE-INFÉRIEURE, 
CALVADOS 
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ANCIENNES 


LEURS CHEFS-LIEUX PROYINCES 


( 
RES RS 


DE NOTE 


drras. Orléénals ..... 


Anigns, 
Paris. 


| DÉFARTEMENTS FORMÉS 


REGION DU CENTRE 
| LOIRET Ürléans, 
{ LOIR-ET-CHER | 8! lois, 

_ Charirés. 
Bourges, 


LEURS CHEFS-LIEUX 


MANCHE 


l'argai(les. 
| Melun, 
Bsativafs, 
Laon, 
houen. 


Saint-Lô, 


Nivernals 


Bourbonnais 


Marche . 


Limousin . .. :. 


ALLIER 
|: CREUSE 


| HAUTE-VIENNE 


| CORRÈZE 


| CANTAL 


Châteauroux. 
Near. 
Moulins. 
Guéret, 
LiMOÉES, 


Fulle, 


durillac, 


Normandie . … AUVErEnE | 


| PUY-DE-DOME...… 


Bretagne ... 


Anjou . 
Touraine 


Poitou 


Anis, Sanonge 


Angoumois . . 


Lorraine 


Alsace 


REGION 

| ILLE-ET-VILAINE 
LOIRE-INFÉRIEURE... 
: COTES-DU-YNC RD 
MORBIHAN 

| FINISTÈRE 

| MAYENNE, 

| SARTHE 
MAINE-ET-LOIRE . 
INDRE-ET-LOIRE 

| VIENNE... 
DEUX-SÉVRES 
VENDÉE 
CHARENTE. 


! Aloneon. 


Evraux. 


DE L'OUEST 


Rennes, 
Nantes, 


Saint-Brieuc. 
| Fannës, 


Quimper, 
Laval, 
le Mans. 


| ANGEFS, 
Tours, 


Poitiers, 
Niort. 


La Roche-s.- lon. 


Angoulême, 


CHARENTE INFÉRIEURE La Rochelle, 


REGION DE L'EST 


ed. 
FMEUSE iii 
\ MEURTHE-ET- MOSELLE 
| MOSELLE suisse | 
| VOSGES . 
| BAS-RHIN ... 


dsl HAUT-RHIN 


{ Territoire de BELFORI, 
/ HAUTE- SAONE 


Franche-Comté. , DOUBS 


, JURA 


{Bourgogne 


Mézières. 
Châlons, 


Chaumont. 
Bar-le-Duc. 
Mancy, 
Metz, 

Ë ninal 
Strasbourg. 
Colmar, 
Baliort, 
Vésoui, 
Besanegn. 


Lons-le-Saunier, 


Dijon. 
Auxérre, 
Mécor. 


Bourg. 


…| Clérmont-Ferraña, 


REGION DU SUP-OUEST 


GIRONDE 
DORDOSNE..... 


LOR sanrisesuess su soins 


AVEYRON . 


GUN À Lor-ET-GARONNE .. 


({ Gascogne... 
LANDES... 


% 


Béarn etNavarre| BASSES-PYRÉNÉES 
Comté de Falx . ARIÈGE 


TARN-ET-GARONNE 


GERS ere. 1. 
N, HAUTES-PYRÉNÉES … 


Bordeaux, 
PÉMEUEUX, 
Cahors. 
Rodez. 


… | Agir. 
| Montauban. 
…. Mont-de-Marsan, 


Auch 
Tarbes, 


REGION DU SUD-EST 


| LOIRE 

"| RHONE 
| HAUTE-SAVOIE 
| SAVOIE … 
| ISÈRE 


Lyonnais . 


Savoig 
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Dauphiné 
| HAUTES-ALPES 
Fomtat Yenaissin! VAUCLUSE 
Comté de Nice .| ALPES-MARITIMES 
| BASSES-ALPES 
FrOVENCE .,...: VAR 


| BOUCHES-DU-RHÔNE .: 


Corse. .......l CORSE 
| HAUTE-LOIRE 


LOZRRES.. nt à PER : 
ARDÉCHE, iii 


Languedoc . 


HAUTE G4ARONNE 
Roussillon . .….. 


Saint-Étienne. 


ANNECY, 
Chambéry. 
Grenchle, 


Avignon. 
| Nice. 


Dr dur 
Harseille, 
Ajaccio. 

Le Puy. 
Mende. 
Privas, 

Albi. 

Nimes. 
Montpellier. 
Carcasgonne. 
Toulouse, 


| PYRÉNÉE:-ORIENTALES| Perpignan 
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La France Coloniale et qui est comme un prolongement de la France. 
Elle a 15 mulhons d'habilants. 
| Remarquez, à l'ouest, le grand renflement de 
| Les colonies sont | l'Afrique. C'est là que se trouve l'Afrique occiden- 
Les colonies françaises.| les territoires qu'un | tale francaise. 
"pays possède au | Au sudde cetle colonie se trouve l'Afrique égua- 
dehors. | tortale francaise. 
Notre domaine G Au sud-est de 
colonial est aussi l'Afrique se trouve 
grand que l'Eu- Pile 1 Hadayas- 
rope et 19 fois car, plus grande 
plus étendu que la que la France. 
France. | 
[compte 60 mil- 
lions d'habitants 
alors que la France 
n'en a que #{. 
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Colonies 
d'Asie. 


En Agie, la 
France possède 
lndochine  fran- 
guise Qui produit 
beaucoup de riz et 
de caoulchoue, 

Elle a aussi cinq 
villes dans l'Inde. 
La principale s'ap- 


pelle Pondichéry. 


Colonies 
d'Afrique. 


La plus grande 
parlie de notre «lo- 
maine colonial se 
lrouve en Afrique. 

Voiei d'abord, 
au nord, l'Afgérie- 
Tunisie-Maroe, POTIERS TUNISIERS.. Pr 
qui n'est qu'à une On fabrique, en Tunisie, beaucoup de poteries de grés Qu formes souvent colonies. 
| ournée de navi- gracieuses, taiées des anciens ases grecs el TOM. oiez {e contume des 
dd. 5 indigènes : vestes courtes, culottes amples, manteaux appelés burnous, et, qu 
gation de Marseille fond, par l'ouverture, les constructions blanches, baignées par le soleil ardént. En Océanie, 


te 


nous avons quelques archipels et l’île de la Vou- 
velle-Calédonte. 

En Amérique, nous possédons la Guyane, riche 
en or, ét quelques iles, dont la Harfhinique, où se 
lrouve le volean du mont Pelée, et la Guadeloupe. 


| RÉSUMÉ 

La France possède : 

1o-En Afrique: l'Algérie-Tunisie-Maroc, 
l'Afrique occidentale française, l'Afrique équa- 
toriale française, Madagascar : 

20 En Asie : 
l'Indochine et cinq 
villes de l'Inde : 

3° En Océa- 
mic: Quelques 
archipels et l'Île 
de la Nouvelle- 
Calédonie ; 

4o En Amé- 
rique : La 
Guyane et quel- 
ques Îles 


LECTURES 


i. Utilité des co- 
lonies.— Petit-Jean 
voulait savoir pourquoi 
la France avait tena à 
acquérir au delà des 
pers Lant de territoires 
qui conslituent un do- 
maine colonie 19 lois 
plus grand qu'elle, aussi 
grand que PEurope en- 
Gôre ct situé dans toulis 
les parties du monde. 

IL dvinait qu'elle avait dû ainsi s'imposer d'énormes sacrifices 
en hommes et en argent, éar il avait enlendo vaguement parlé, 
à l'école sans doute, de guerres coloniales, de la conquite de l'A 
gérie, du Tonkiu, de Madagasear, ele. | 

IE alla demander à son père de lui expliquer l'utilité des 
calmes. 

— Mon enfant, lui dil ce dernier, les colonies. à cause de 
leur climat, ont des cullurus différentes des nôtres. Elles nous 
rendent quantité de produits nécessaires 4 notre existence, le (hé 
el le café que tu bois, Je viz que tu manges et que tu aimes 
bien guéri, le cacao qui sert à préparer le chocolat dont Lu Le 
r'uales, loules sortes de denrées, poivre, vanille. quinguina, 
hauanes, ete... On y récolte anssi le cavutrhone, qui entre dans 
lu fabrication des pneus de hieyeletle el d'automobile, ls voton 
pour 006 filutures et nos tissages, Elles nous achètent les abjets 


VILLAGE COCHINCHINOS, 

Beaucoup d'habitations légères en bamhou sont construites sur pilotis, au bord 
des nombreux cours d'eau qui sillonnent lt plaine et près des ritières souvent 
insudées. On voit ici les indigènes annamites oceupés à repiquer le riz, leur 
aliment principal et la grande richesse de l'Indochine. 


fahriqués par notre industrie, des machines, des Hssus. ete, En 
un mot, elles favorisent notre commerce et contribuent de cette 
façon à la prospérilé nationale. 

Par ses colonies, la France (ail une œuvre de pragrès, d'hu- 
manité, de civiisation, car elle geflorce d'améliorer la situation 
dé leurs habitants, en les instruisant, en faisant régner l'ordre 
et la paix dans leur pays, en leur apprenant à le mienx eul- 
tiver, en ÿ établissant des routes, des chemins de fer, des hôpi- 
taux, ete... 


IL Une lettre du frère de Petit-Jean. — Le frère de 
Petit-Jean, l'officier qui, en Cochinehine, a tué un singe, vient 
d’être envoyé daus l'Afrique occidentale française. 


Petit-Jean a recu la 
lettre suivante : « Mon 
cher Juunnol, me voiei 
en Guinée depuis bientôt 
trois mois. Dieu! qu'il 
v fait chaud, Beaucoup 
plus chaud qu'en Co- 
chinchine, Ici les habi- 
tants sont des nègres. 
ls ont la peau toute 
noire, les lèvrés épaisses 
et les cheveux crépus. 

Te souvienstu du 
marchand de vieux ha- 
bits qui passait chaque 
sernaine dans la rue en 
chantant : « Habits à 
vendre. + Aulrelois tous 
ces vieux habits élaient 
achelis par les nègres. 
Ceux qui Haient les plus 
adnnrés avaient un cha- 
peau haut de forme, une 
vieille redingote et les 
jambes nues. Aujour- 
d'hui, les nègres se ci- 
vilisent. Beaucoup 
d'entré eux vont à 
l'école, tout comme toi, y apprennent le français el passent Ie 
cerlilicat d'études. 

Il yaici de grands singes, ou chimpantés, qui marchent 
debout en se servant d'un bâton. Hier j'en voyais une famille 
qui regardait passer un train. Le père élail d'un côté, la mèro 
et les enfants de l'autre. La mère fit range ses petits au mo- 
ment du passage de la locomotive, Une maman n'aurait pas 
THIEUX ag1. » 


Questionnaire, — Qu'est-ce qu'une colonie ? — Quelle est l'utilité 
des enlamies? — La France at-elle beaucoup de eolonies? — Quelles 
sont les possessions françaises en Afriquo? — En Asie? -: Dans les 
autres parties du monde? — Giles quelques produits euloniaux qui 
entrent dans volre alimentation ? 


AFRIQUE 
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L'Europe 


L'Europe, située à l'ouest de l'Asie, 
Situation,| 8st une immense presqu'ile grande 
comme dix-neuê fois la France. 


Les Alpes sont la 
plus importante 
| chaîne «e montagnes 
européenne. Elles ont des noiges élernelles el de 
superbes glaciers, Le mont Blanc, leur plus haut 
sommet, à 4807 mètres, Cest la montagne la 
plus élevée de l'Europe. | | 

L'Europe présente, de l'ouest à l'est, une 
grande plaine qui comprend la Belgique, la Hol- 
lande, la moitié de l'Allemagne, ut toute la Russie 
qui est le plus grand des pays européens. 

Les côtes de l'Europe sont très 
découpées, c'est-à-dire qu'elles 
mette ont de nombreux golfes, pres. 
qu'iles, caps, Îles, ate. ; les plus grandes îles sont 
les Iles Britanniques, situées près de la France. 
Les côtes de l'Europe sont baignées par l'océan 
Glacial du Nord et par l'océan Atlantique qui y 
forme plusieurs mers. La plus grande de ces mers, 
la Méditerranée, tire son nom de ce qu'elle se 
lrouve au milieu des terres, 


Montagnes et plaines. 


Mers et côtes. 


EUROPE 


Free 


Ré nnes 1 | 
ENT Ji! a am 


111 
| L'Europe a de nombreux 
| t 4 
4  COUTS d , 18 S = 
flenves. | rs d'eau Les plus im 
"| porlants sont le Volga, le 


Danube et le Rhin. 


Le climal de l'Europe est 
lempéré, cesl-à-dire mt trop 
1 froid, mi trop chaud. L'hrumi- 
dité, qui est plus grande pour les pays 
baignés par la mer, est partout sufti- 
sante, sauf en Espagne, où les pluies 
ne peuvent suffire à arroser le sol el à 
alimenter les fleuves, 

À cause de son climat, l'Europe est 
une des parties du monde les plus fer- 
tiles. C'est aussi ane des plus riches el 
des plus peuplées. 


Climat. 


LECTURES 


[. Quelle est la plus grande, 
quelle est la plus belle ville du monde? 


— Papa, dit Petit-Jean, la plus grande ville 
du monde, c'est Paris, n'esl-ce pas ? 

— Non, mon fils, c'est Londres, la capilale de 
PAngleterre, Ella a près de 6 millions d'habitants, 
c'est-à-dire deux fois aulant que Paris. 

Petit-Jean parut un peu contrarié de la réponse de sou père, 
qui, d'ailleurs, se hâta d'ajouter : 

— Console-toi. Si Paris vient après Londres pour le ehiffre 
de sa population, ti est, de l'avis même des élrangers, la plus 
belle ville du monde, la reine de toutes les capilales, Aucune 
v'offre à l'admiration des visiteurs des monuments aussi heaux, 
des musées aussi riches, des boulevards aussi nombreux, de: 
magasins aussi luxueux. C'est la cité de la science el de Lous 
les arts, C'est la ville des industries de lnxe, bijouterie, arm 
blement, modes, etc... Un Amérwuin disait : « Tout homme a 
deux patries, la sienne et la France. » Ou pourrail dire 
aussi juslement : « Tout pays à deux capitales, la sienne 
et Paris. » 


hi 


IL Un pays au-dessous de la mer. — Il exisle un 
pays au nord de la France, vers l'embouchure du Khan, la 
Hollande, qui se tronve au-dessoüs du niveau de la mer. C'est 
pour celte raison qu'on l'appelle aussi Pays-Bas. 

Pour empécher les eaux de l'envahir, ses habitants, les 
Mollandais, ont élevé d'énormes digurs qu'ils entretiennent 
ès soigneusement, [ls pompent l'eau qui s'infillee aver dre 
pornpes mues par des moulins à vent et rejellen( celle eau à ls 
mer, Pour augincuter l'étendue de leur pays, ils ont entrepris d 
conquérir sur la ner, au moyen de barrages et de (ravaux d'as 
sèchement, dé grands espaces, appelés polders, qu'ils ant trans 
formés en champs et en prairies. as 

Par leur industrie, 1ls ont ainsi créé ur pays très riche, tri 
prospère, qu'ils ament beaucoup, at dont às ont lieu d'être 
jiers. | 


I PR Eee La Chine est le pays le nlus 
CE AN AAC DR YA] peuplé du monde. 

: SEE a Presque lout le reste de l'Asie 
apparlient à l'Angleterre, à la 
Kussie et à la France. 


L'Afrique 


L'Afrique esltrois lois grande 
comme l'Europe au sud de la- 
quelle elle s'étend. 

On l'appelle le continent noir, 
parce que sa population appar- 
Lient surtout à la race nègre. 


Le Afrique 
Montagnes. forme. un ime 
mt THOSE plateau, 


c'est-à-diro une plaine élevée. 
Les montagnes se trouvent sur 
(il FRANCE le pourtour, le long des côtes. 


n: à BTéchelludels carte 
sd L'Afrique 
est baignée : 


_Échelle M D 
EE mu LT ne PRE ce et 4 ON DO 
| par Méditerranée : 
L'Asie A l'ouest par l'océan Atlantique : 


A l'est par l'océan Indien et par la mer Rouge 


L':{ste e quatre fois grande comme l'Europe. qui la sépare de l’Asie 


: | J Dre EX 
Au centre se trouvent des hauts plateaux et des x E I N AFRIQUE 
chaines de montagnes dont la plus importante, | [EE | Échelle 
: mr À ie FE at 
l'Himalaya, à Le sominets les plus élevés du | | | one NT 


olobe. Certains ont presque deux fois la hauteur 
di mont Blane. 

Au nord s'étend une grande plaine quappar- 
ne à la Russie et qui ie la Sibérie, le pays 
lu froid, 


7 LAsie est baignée au nord 

s.| par l'océan Glacial du nord. 
Pen ep QUI | à Jet par l'océan Pacifique, au 
sud par l'océan Indien. L'acéan Indien et l'océan 
Pacilique forment au sud trois grandes presqu'iles, 
l'Arabie. l'Inde, l Indochine. 


è L'Asie a des leuves Lrès nom- 
% Les fleuves. breux el Lrès longs dont les prin- 
+. | cipaux sont le Îleuve Jaune c 


le fleuve Bleu en Chine, 


|. La Chine et le Japon son! 
“indépendants : 1ls n'appar- 


FSIDGIPSUX:paYsE: datent pas à d'autres pays, 


= 


. DT NORD 4 se - 
mere 4 - 


& er 


Nouvelle 
ÿ Zalande 


Le canal de Suez fail communiquer la Méditer- 
ranée el la mer Rouge Il a élé creusé par un 
Français, Ferdinand de Lesseps. 

Contrairement à ce qui a lieu pour l'Europe et 
l'Asie, il v a peu d'îles autour de l'Afrique. Citons 
cepen ant notre grande île de Madagascar 


L'Afrique a le fleuve le plus long du 
globe, le à peu près sept fois aussi 
long que la Loire, Après l'Amazone, 
en Amérique, elle à aussi le fleuve le plus abon- 
dant, c'est-à-dire celui qui apporte le plus d'eau 
à la mer le Congo. 


Fleuves. 


Presque toute l'Afrique 
appartient aux Européens 
el surtout à l'Angleterre, 
à la Belgique 


Principaux pays. 


# 


à la France, 


L'Amérique 


Elle est quatre fois grande comme l'Europe 
Elle comprend l'Amérique du nord el l'Amérique 
du sud, reliées par | Amérique centrale. 


L'Amérique du nord el l'Amé- 
rique du sud ont la forme d'un 
vasle triang.e 


AMÉRIQUE 
OCÉANIE 


Tchelle 
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L'Amérique 
est bagnée 
au nord par 
l'océan Glacial du nord. au sud 

ar l'océan Glacilal du sud, à 
l'ouest par l'océan Paclique, à 
l'ést par l'océan Atlantique. 

(}jn a creusé à Lravers l'isthiiie 
de Panama un canal t qui fait 
communiquer l'océan Alanlique 
et l'océan Pacifique. 


Mers et côtes. 
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Montagnes et plaines. 


2 | 

Les montagnes se {rouveut le 
long des côtes, el les principales 
sont les montagnes Rocheuses 
dans l'Amérique du nord, la 
Gordillère des Andes dans l iniée 
rique du sud, À l'est dé ces mon- 
tavnes s'étendent de grandes 
plaines arrosécs par de puissants 
Cours d'eau. 


Le ou dans l'Amérique du 
nord, esl l'un des plus longs fleuves 
du monde: l'Avnazone, dans l'Amt- 
rique du sud, est celui qui a le délit le plus 
abondant 


Fleuves. 


C'est.un pays 17 fois plus 
grand que la France et qui, 
par son agriculture, son 1n- 
son commerce, joue un rôle considé- 


Les États-Unis. 


dustrie, 
rable dans le monde. Sa principale ville est le 
grand port de New-York. 


L'Océanie 


On appelle Océane l'ensemble des îles de 
l'océan Pacilique. 

La plus grande, l'Australie, eg une colonie 
anglaise. Elle est riche en or et nourrit beaucoup 
dé moutons. 

C'est en Océanie que se trouve la Nouvelle- 
Calédonte, où la France a longleimps envoyé ses 
condamnés, 


Lu. Dérachave, Paris Franve 
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